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Avis à nos lecteurs !
La «Feuille d'Avis» sera servie

gratuitement dès ce jour jusqu'à la
fin de l'année à tout nouvel abonné
pour 1930, qui aura payé le prix de
son abonnement.

(De notre correspondant attitré) '
A Rome, la Chambre a tenu l' autre jour une

séance très intéressante au point de vue inter-
national par le fai t  du discours prononce

par le comte Ciano sur la politique étrangère
de l'Italie . Prèsidée par le chef du gouverne-
ment, M. Mussolini , cett e séance of f ra i t  aussi
la présence des trois ambassadeurs des gran-
des pùj iss{ances continentales, Allemagne,
France et Angleterre, lesquels , pour la pre-
mière fois  depuis les sanctions, assistaient

ninni ensemble à pareille cérémonie publique.
Ajoutons que toutes les tribunes étaient bon-
dées.

Le discours du Comte Ciano est un trace
docilmente de l'histoire des semaines tragi-
ques au moment de la crise tchécoslovaque
et de toute l'activilé déploy ée par M. Musso-
lini pour aboutir à une solution sans guerre,
vu qu'il s'agissait des relations de Prague avec
l'Allemagne , la Pologne et la Hongrie unies
à l'Italie par des liens d'amitié solides.

Les événements se précip itèj rent d'autant
plus que le sgstème sur lequel l'Etat tchéco-
slovaque avait été créé s'écroulait devant Ics
tevendications Sudètes que le gouvernement
de Prague s'obstinait trop à méconnaltre.

Le ministre italien souligné l'échec de la
mission Runciman devant un problème pose
et que nul ne pouvait p lus ignorer, d'autant
pf as-que la tension en Europe devenait chaque
jour plus inquiétante . Aussi l'Italie tient-elle
à établir définitivement son attitude: si le con-
llit entre l'Allemagne et la Tchécoslovaquie
devait se g énéraliser en une coalition idéolo-
gique , l'Italie rangerait ses force s du coté de
celles du Reich. Le peuple italien prévenu , était
prit à marcher dans la direction indiquée par
son chef.  Des bases d' entente et de liaison mi-
litaires furent aussitòt établies avec Berlin et
une rencontre fixée à Munich entre M. de Rib-
bentrop et le comte Ciano.

C'est alors \que M. Chamberlain pria M.
Mussolini d'intervenir auprès de M.  Hitler

pour sauver la paix. Le chef italien conseilla
sitót au chancelier du Reich de renvoyer de
U heures le commencement des opérations.

L'acccptation de M . Hitler , puis l'aceord de
Munich furenf la solution de cette crise restau-
rant l'Allemagne dans les droits nationaux
lu'elle reclamai! sur les provinces Sudètes. Ce-
ci augmenta eneore le prestige italien dans la
politi que européenne. Dans son discours M.
Ciano insiste longuement sur la victoire rem-
port ée par l'axe, surtout dans la tàche d i f f i -
cile qu 'il assuma en prononcan t la sentence
arbitrale à Vienne.

Enfin le Comte Ciano conclut qu'une éclair-
cie s'est ainsi établie, que les relations ang lo-
itaiiennes sont désormais p lacées sur un p ian
solide et amica! de collaboration e f fec t ive  en
vué de la paix.

C'est ici que l' on a le droit de se demander
pour quoi, dans son discours , le ministre ita-
lien ne mentionne mème pas la reprise des
relations normales avec la France dont l'am-
hassadeur était pourtant là, présent , dans la
•riòune diplomatique.

Toujours est-il que ce fa i t  regrettable a per-
mis à p lusieurs députés d' app laudir la [in du
discours ministériel en criant: Tunisìe! T uni-
titi puis , le soir, à des groupes de manifes-
lonts de s'écrier: Nous voulons la Corse et la
Tunisie !

Fait regrettable à coup sur, cor l'Italie avait
'igne avec la France, en 1935, un accord qui
ini a val li une ile dans la mer Rouge et une
'orge rectificatton de frontière entre l'Erythrée
f f la còte francaise des Somalis, p lus un vaste
Itrritoire au sud de la Lib ye. Les statuts f u -
rent également f ixés  touchant les Italiens éta-
Nis en Tunisie, si bien que le gouvernement
italien déclara que les questions litigieuses en-
lre les deux pays  étaient rég lées.

Pourtant aujourd'hui , la situation du nou-
°tl ambassadeur de France à Rome devient
loujours plus di f f ic i le , puisque l'on voit s'éta-
blir une nouvelle base de revendications ita-
Hennes contre la France. Les sanctions, Tunis ,
lo Corse, Nice mème et la Savoie peut-ètre ,
'ont des points auxquels fait  sans doute allu-
soti un journal italien lorsqu 'il dit que pour
(lre ami de l'Italie , il est nécessaire de réparer
l** injures I

Toutes ces aspirations italiennes venant a-
Près les aspirations germaniques , tourmente-
ront certainemient l'Europe dans un avenir
Prochain. Elles sont de nature à aggraver en-

Notre
grand
concours

Gomme les années précédentes, la Feuille
d'Avis du Valais organisé un grand concours
dote d'importantes primes.

Le tirage aura lieu au début de janvier pro-
chain.

Voici la liste des prix:
ler prix: 100.— en espèces.
2me prix: fr . 50.— en espèces
3me prix: fr. 25.— en espèces.
du Ime au 28me prix , fr . 5.— en nature.

Règlement du concours

1. Trouver la solution à notre devinette;
2. Indiquer le nombre de partici pants au

concours.
Les 28 gagnants seront ceux qui auront

d'abord trouve la solution excate de la devi-
nette et qui auront ensuite donne le chiffre
le plus rapproché du nombre des partici pants
au concours.

Devinette:
Mon premier est le contraire de «reste»;
Mon second est le contraire de «beau»;
Mon tout est certainement le plus beau can-

ton de la Suisse romande.
Peuvent participer à ce concours tous les

abonnés anciens et nouveaux de la «Feuille
d'Avis du Valais», qui auront payé leur a- ;
bonnement pour 1939.

Ce concours est gratuit, il suffit pour y
participer de payer son abonnement. Profitèz-
en. , ;
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Bulletin à découper:
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Je déclare avoir pay é mon abonnement à la !
'Feuille d'Avis du Valais » pour 1939, et avoir
ainsi droit au concours.

'. ' .
Solution (devinette) : ; ; '.:

i
Nombre de participants: f

Nom de l'abonné: ~\ ,

Prenom: j  f  \ "\

Adresse exacte: >

Ecrire très b'siblement.
Le concours est interdit au personneU et à la

rédaction de la Feuille d 'Avis

core les relations déjà trop peu amicales exis-
tant entre Rome et Paris. A son tour la presse
frangaise répond aux cris italiens: Corse !
Tunisie ! Holà , notre pays n'est pa s mort et la
réconciliation nationale est amorcée. Le «non»
que nous prononcons doit l'ètre sur un ton
assez fe rme pour qu'on comprenne qu 'il est
définitif  !

On voit combien le gouvernement francais
devra sans cesse veiller à l'union du pag s et
à toutes les nécessités politiques, financ ières et
économi ques capables de mettre la nation dans
la possibi lité de faire face à toutes les éttentua-
lités pouvant se produire sur le terrain Inter-
national. Plus que jamais, l'union de tous les
Francais est nécessaire devant un nouveau
fait brutal résultant, non de ce que dit le Comte
Ciano dans son discours, mais de ce qu 'il a eu
soin de ne pas dire en face  de la tribune diplo-
matique où se trouvait cependant un ambassa-
deur tout neuf ,  reclame pourtant à grands
cris avant sa nomination. Ce que le ministre
italien n'a pas dit, mais qu 'il fau t  savoir lire
entre les lignes, c'est que l'heure parati proche
où l'Italie proclame rà très haut les aspirations,
toutes les nombreuses aspirations de son peu-
ple , représenté par un seul homme le person-
nifiant d'une facon extraordinaire. Cet homme
dont , avec un autre chef, dépend la paix de
l'Europe s'appelle Benito Mussolini ! Et il n'ai-
me certes pas la France J

Alexandre Ghika .

et de faire votre connaissance
La déclaration.

Elle a été signée mardi, à 15 h. 40 au sa-
lon de l'Horloge par MM. von Ribbentrop
au nom de l'Allemagne et Bonnet, au nom
de la France.

Voici le texte de la déclaration franco-al-
lemande :

MM. Georges Bonnet, mlnstre des af-
faires étrangères de la République francaise
et Joachim von Ribbentrop, ministre des af-
faires étrangères du Reich allemand,

agissant au noni et d'ordre de leurs gou-
vernements, sont convenus de ce qui suit lors
de leur rencontre à Paris, le 6 décembre 1938:

1. Le gouvernement francais et le gouver-
nement allemand partagent pleinement la
con vie tion que les relations pacifiques. et de
bon voisinagc entre la France et l'Allemagne
constituent l'un des éléments essentiels de la
consolidntlon de la situation en Europe et
du maintien de la paix generale. Les deux
gouvernements s'emploieront en conséquen-
ce de toutes leurs forces à assurer le déve-
loppement, dans ce sens, des relations entre
Ics deux pays;

2. les deux gouvernements constatene qu'en-
tre leurs pays aucune question d'ordre tcr-
ritorial ne reste en suspens ct ils reconnais-
scnt solennellement comme definitive la fron-
tière entre leurs pays, telle qu'elle est actuel-
lement tracée;

3. les deux gouvernements sont résolus, sous
réserve de leurs relations particulières avec
des puissances tierces, à demeurer en contact

sur toutes les questions intéressant leurs
deux pays et à se consulte!- mutuellement au
cas où I'évolutton ultérieurc de ces questions
risquerait de conduire à des difficultés in-
ternationales.

En foi de quoi, les représentants des deux
gouvernements ont signé la présente déclara-
ton, qui entre immédiatement en vigueur.

Fait en doublé exemplairc, cn langue fran-
caise et allemande, à Paris, le 6 déccmbrje
1938.

Les entreticns.
M. Bonnet a donne lecture du communiqué

suivant a ce sujet , communiqué publié en fran-
cais et en allemand:

La visite à Paris du ministre des a f f a i res
étrangères du Reich, le 6 décembre, a fourni
l'occasion d' un large échange de vues franco-
allemand.

Au cours de ces entreticns qui ont eu lieu
entre M. von Ribbentrop et M.  Bonnet , il a
été procède à l'examen des princi paux prob lè-
mes européens et p lus particulièrement à ceux
concernant directèment les rapports politiques
et économiques entre la France et l'Allemagne.
Il a été reconnu de pa rt et d'autre que le déve-
loppement des relations entre les deux pays sur
la base de la reconnaissance formelle de leurs
frontières , servirai! non-seulement à leurs inté-
rèts communs, mais constituerait une conlri-
bution essentielle au maintien de la paix .

C'est dans cet esprit que les ministres des
a f fa i res  étrangères des deux pays ont signé
une déclaration qui , tout en réservant les re-
lations particuliè res des deux gouvernements
Mvec des tierces p uissances, exprime leur vo-
ltante de collaboration pacif i que dans un res-
ipect mutuel , et marque ainsi un pas impor-
timi dans la voie de l'apaisement general.

LES REVENDICATIONS DE L'ITALIE
Nouvelles manlfestaiions

Quelques centaines d'étudiants ont parcou-
ru, mardi matin , les princi pales artères de la
ville en chantant des hymnes natriotiques et
en criant: « Tunisie» .

En prévision d'une éventuelle démonstra-
tion devan t l'ambassade de France, des cor-
dons de police défendaient l'accès de la place
Farnese. Devant le siège de la Fédération pro-
vinciale fasciste, le secrétaire general , M. Ipo-
lito , a harangué les manifestants en déclarant
en substance: «L'Italie est conduite par un
chef sachant faire valoir ses droits et le peu-
ple peut avoir la certitude du triomphe final
de l'Italie» .

Cette déclaration fut ponctuée par les cris
répétés de Tunisie, Tunisie.

Avant de faire vos achats pour les: fé tes
visitez le magasin special de

MLLE PIZZEN
Avenue du Midi

Pendant le mois de décembre, rabais 10%

^JCTPAMGEW
Le rapproebement franco - allemand

L'arrivée de M. de Ribbentrop à Paris
M. von RiSibenìtrop, ministre (des affai-

res étrangères du Reich, est arrivé à Paris
inardi à 11 heures 10. Il a été recu à la gare
des Invalides, par M. Bonnet, ministre des
affaires étrangères, accompagné de M. Ale-
xis Léger, secrétaire general du ministère des
affaires étrangères, et de hautes personna-
fités du Quay d'Orsay.

MM. von Ribbentrop et Bonnet se serrè-
rent lomguement /et cordialement la ma.in,

puis le ministre des affaires étrangères du
Beich a déclare en francais:

— Je suis très heureux d'ètre en France

L'assemblee generale _|
de la section Monte-Rosa r

Dimanche s'est tenue à Monthey l'assem-
blée generale des délégués de la Section Mon-
te-Rosa. On y comiptait une septantaine de
partici pants réunis dans la grande salle de
l'Hotel des Postes sous la présidence de M.
Werlen du groupe de Brigue, président de
la section.

L'ordre du jour était copieux comme le sont
d'ailleurs toujours les ordres du jour des as-
semblées générales de Monte-Rosa, tant est
grande l'activité de cette société.

Un apercu de cette activilé fut donne par la
traduction du rapport allemand qui paral-
ira intégralement dans la « Cordée», organt
de la section. On applaudii chaleureusement
à la lecture de cette traduction par M. Wer-
len. Nous avons retenu surtout de ce rapport
qu 'en dépit de la dureté des temps, l'effect ft
de la section se maintient au-dessus du chif-
fre de 1000 membres (1069 exactement) . Le
très léger déchet sur le nombre qu'accusait
l'effectif de 1937 est dù en partie à des démis-
sions de membres étrangers. Aussi le comité
de la section a-t-il lance un vibrant appel
aux groupes pour qu 'ils fassent du recrute-
ment interne. Les perspectives pour l'année
1939 soni bonnes à cet égard.

L'assemblée se leva pour honorer les morts
de l'année au nombre de 4.

Nous avons fort admiré la péroraison du
rapport du comité. Elle est digne en tous
points de l'idéal que poursuit le C. A. S. et du
désir de Monte-Rosa d'ètre digne de son glo-
rieux et magnifique passe.

Le rapport de la commission des cabanes
a été hi et commenté par M. Albano Simo-
netta , de Martigny, le très compétent et dé-
voué prepose à la surveillance et à l'entretien
des asiles splendides que le C. A. S. a fait eri-
ger un peu partout dans les montagnes de
Suisse.

M. Lorenz rapporta sur l'activité de l'O. J.
et sur celle des stations de secours. Concer-
nant la première il recommanda vivement
d'intensifier l'action en faveur d'un recrute-
ment toujours plus grand des jeunes dans le
cadre de l'O. J. afin de former un nombre
élevé d'aspirants cluhistes qui seront les con-
tinuateurs de l'oeuvre. Quant aux stations de
secours, l'intéressant rapport de M. Lorenz
renseigna sur la facon dont elles sont entre-
tenues et sur les résultats de leur inspection
minutieuse, cornine aussi sur la facon dont
elles eurent à intervenir au cours de l'exer-
cice écoulé. Le record appartieni à la station
de Zermatt et l'on ne s'en étonne pas trop.
L'énumération de ces interventions procura
au rapporteur l'occasion de signaler combien
souvent c'est l'imprudence seule qui est cause
des accidente nécessitant le déclanchement de
l'action des stations de secours. Au mépris des
Ibis de la prudence on s'engage sans guide
dans des endroits réputés dangereux et c'est
presque toujours le fatai dénouement.

Le très intéressant rapport sur la «Cordée »
a été lu par M. Kraehenbuhl. Celui sur la bi-
bliothèque par M. Werlen lui-mème en l'ab-
sence du bibliothécaire.

Les comptes de 1938 et le budget de 1939
furent adoptés sans opposition. Les délégués,
qui avaient d'ailleurs recu un exemplaire im-
primé de ces comptes et du budget appnrent
avec plaisir, que le bénéfice de l'exercice 1938
qui était prévu au budget par Fr. 1700.— a
atteint en réalité fr. 6,227.08. Cela est dù, en
bonne partie au rendement inespéré des ca-
baines. Cet heureux resultai arrivé au bon

moment puisque Monte-Rosa, ainsi qu 'on le
verrà plus loin, s'est mis une lourde charge
sur le dos en décidant l'agrandissement ou
plutòt la reconstruction de la fameuse cabane
Bétemps. Quant au budget de 1939, il pré-
voit un bénéfice de fr . 4000.—. Ajoutons que
comptes et budget ont été lus par le compé-
tent caissier de la section , M . Ch. Simon , de
Brigue. Dans la discussion qui suivit la lecture
des comptes, des suggestions furent présen-
tées touchant la célébration en 1940 du 75e
anniversaire de la fondation de la section.
Monte-Rosa entend célébrer dignement ce ju-
bilé.

On arriva enfin au gros morceau de l'ordre
du jour: la reconstruction de la cabane Bé-
temps. Pour faciliter la discussion on avait
exposé dans la salle les plans de cette recons-
truction, établis par M. de Kalbermatten, ar-
chitecte à Sion , ancien président centrai du
C. A. S.

"Après une explication détaillée de M. Wer-
len sur la marche des pourparlers entrepris
pour mener à chef cette importante question,
M. de Kalbermatten apprit à ses camarades
cluhistes comment il avait été amene à modi -
fier son projet initial ensuite des demandes du
comité centrai. Ces modification s avaient prin-
cipalcmeiit pour objet de créer dans cette

importante cabane de 90 places un locai ab-

solument separé pour les visiteurs de la sai»
son d'hiver afin de réaliser des économies de
chauffage et certaines commodiliés. La re-

construction de Bétemps coùtera plus de 30
mille francs. Le comité centrai garantii une
subvention de 40% soit fr. 12.000, et éven-
tuellement un subside supplémentaire — à
prélever sur un fonds special —- pouf les dé-

penses dlaménagement intérieur. Confiants
dans les destdnées de leur chère section et
voulant donner à la cabane Bétemps l'enver-
gure que justifie l'attrait qu'elle exefee dans
le monde de l'alpinisme, les délégués unani-
mes autorisèrent le comité de la section à en-
treprendre en 1939 la reconstruction projetée
et, par voie de conséquence, a contracter un
emprunt pour en solder le coùt.

Si les délégués furent d'accord de ne pas
s'opposer à la construction d'un monte-luge
de Kandegg vers l'aréte du Breithorn, ils fu-
rent par contre unanimes à protester contre
le projet de prolongement de ce monte-luges
par un téléférique qui passerait par-dessus le
glacier du Gorner. Ils se trouvent sur ce point
en bonne compagnie puisque le Heimatschuti
et le Naturschutz ont adopté la mème attitu-
de. Il s'agit de ne pas laisser enlaidir no»
Alpes.

Parmi les divers notons eneore que la sec-
tion de Sion s'est vu attribuer l'organisation
de la prochaine course des skieurs de Monte-
Rosa et la recommandation de M. Simonetta
de participer aussi nombreux que possible à
la course à ski des sections romandes qui sera
organisée par la section «Gruyère».

On entendit en outre un échange de vues
entre M. le Dr Hérold, président du groupe de
Monthey et M. Coquoz, du groupe de St-Mau-
rice concernant l'opportunité d'intensifier l'ac-
tion en faveur d'une plus forte participation
à la semaine clubistique que d'aucuns auraient
voulu voir reporter sur l'hiver — ce qui fut
combattu.

L'assemblée a accueilli par des applaudis-
sements inou^ris l'annonce de l'intervention

du colonel-brigadier Schwarz auprès de ses
officiers de la brigade 10 afin qu'ils adhèrent
nombreux au C. A. S. Enfn, avant de savourer
l'apéritif qui lui fut offerì par le groupe de
Monthey, elle manifesta sa joie de l'heureuse
surprise que lui fit l'Harmonie de Monthey
en venant la régaler de quelques vibrantes et
joyeuses marches.

Le banquet de midi était servi dans là gran»
de salle de l'Hotel du Ceri. Il le fut à la per-
fection; le menu était digne de la réputation
culinaire de la maison. M. le Dr Hérold qui
s'éliai t improvisé imajor de table salua ses

h&tes au nom du groupe de Monthey et leur
souhaita une cordiale bienvenue. Il donna
successivement la parole à MM. Werlen, pré-
sident de la section, Veuthey, préfet 'du dis-
trici de Monthey et Mce Delacoste, présidenl
de la commune de Monthey. Les trois orateurs
furen t écoutés dans le silence, et si l'on ap-
plaudii for i le spirituel discoiirs de M. le pré-
fet Veuthey, on fut émerveillé de celui si fin ,
si émouvant et si élevé de M. Delacoste. Parmi
les lettres et télégrammes d'excuse venant de
Suisse et de l'étranger, nous avons rétenu la
lettre du general brigadier Bruce d'Angleterre
qui a envoyé ses meilleures pensées à sa chè-
re section Monte Rosa.

Les délégués firent le sort que l'on devine
à une très agréable surprise de la Manufacture
des Tabacs et cigares de Monthey dont lea
excellents produits offerts par elle furent ap-
préciés a leur exacte valeur.

La journée s'achèva dans le cóteau où le
groupe de Monthey àvait réserve à ses hótes
l'offre de la t|raditionnelle brisolée au café
Berrà. L'amitié la plus vive ne cessa de régner
au cours de cette agape où les représentants
des groupes exprimèrent leur satisfaction de
la facon aimable et généreuse avec laquelle
Monthey avait recu les délégués de Monte
Rosa. Pouvait-on vraiment imieux achever
cette journée qu 'en conduisipnt ces demiers
dans ce coin charmant de Choex à Tendroit
mème du point de départ de la belle route des
Giettes?

Disons pour finir que, soit au cours de l'as-
semblée, soit pendant le banquet , soit à Choex
de nombreux toasts furent portés. à la sante
des 5 fidèles serviteurs de Monte Rosa qui re-
curent dimanche l'insigne de vétérahs pour
25 ans d'activité. Ce sont MM . Henri Grand-
mousin , Alfred Montfort et Antoine Tissières
de Martigny, Guillaume Muller de Territet
et Rodolphe Zen Ruffinen de Loèche.

Une journée passée avec les délégués de
Monte Rosa est un bonheur qui meriterai!
mieux que ce compte-rendu par trop schéma-
tique. Hélas I on ne tradir il jamais assez les
joies ressenties au contact des belles choses.



PflHLOnS D HOTBFS CHOSES
LETTRE

Ma chère Mélanie,
Je commence par t'apnorter des sujets ré-

confortantsl
Les Services Industriels ont enfin pu quitter

la Clinique, et sont en convalescence aux «Ro-
chers*.

D'autre part St-Nicolas malgré la crise de
mauvaise humeur qu 'il a eue, d'avoir vu fé ter
sa Sainte Barbe deux jours avant lui . est reve-
nu jeter ses conseils aux gosses et aussi les
bonbons.

J' ai rencontre un tout petit gasse de la Pou-
ponnière, qui avait sans doute dù voyager!
(On a aussi déménag é à la Pouponnière!) .

Comme il avait des biscuits p lein les mains,
je lui ai demande quelle était l'origine de son
aubaine?

— Si-Nicolas!
— Qui est-ce que c'est que St-Nicolas?
— T'es cinglée ! St-Nicolas, c'est la «nouba

des mit eux* l
— La nouba?
— Mais oui! Nous . .. on est aussi mineurs ...

alors on fait la noce . . .  deux jou rs après Ste-
Barbet

En parlant de Barbe, je p ense qu 'après le
discours de Reichenberg, le Fùhrer a envoy é
monsieur Ribbentrop à Paris pour signer le
tratte franco-allemand qui pou rrait mettre f i n
à tout malentendul

Les allemands de Sion et environs ont pa-
voiséi

Mais je pense que le prix de la palile va aug-
mentir et que c'est eneore nous autres agricul-
teurs qui devrons supporter tout c«// (Quant
aux hache-paille , ils vont ètre à l'honneur!)

On dit qu 'une société anongme s'est consti-
tuée dans un but purement humanitaire!

Il s'agirait d'assister à la nouvelle activite
des assistés qui veulent échapper à l'assistance!

C'est assez curieux , mais on m'a f f i rme  que
c'est comme cela!

Par suite d' une transaction aussi heureuse
que rapide, les pensionnaires de l'hópital , aux-
quels on ne saurait renrocher autre chose que
d'ètre bourgeois de quelque commune . . . vont
ètre obli gés de se trouver une situation ailleurs!

La question avait pam delicate de prime a-
bordl

Sans licences homologuées.. . . sans référen -
ces de premier ordre, il est actuellement di f -
ficile de trouver un emploi autre que celili de
pensionnairel

D'autre part, sur le marche, il y aurait , à ce
qu'on dit . . assezd'intellectuels!!

Il s'agirait donc d' une société ano nume, qui
utiliseràit les capacités de ces messieurs et
dames, aux fi rn de les rendre utiles à la so-
ciété, sans n'avoir p lus besoin de personne!

Je f a i  déjà parie, chère Mélanie, d' une orga-
nisation «d'hommes sandwich " qui s'occupe-
raient de la publici té en notre ville!

Il est de toute notorìété que nous en man-
quons complètement en ce moment!

Voilà donc, ce que vont faire , nos anciens
pensionnair es de l'hóp ital t

Pourvus de panneaux étincelants, ils se pro-
mèneront dans nos rues , en y répandant une
reclame effect ive I !

Loto de l'Harmonie municipale!
Loto du syndicat general pour la lutte con-

tre les lotosi
Loto de la société des animaux, pour la p ro-

tection des hommes qui aiment la viande fraì-
che l

Loto du groupe d'initiative en faveur de l'é-
largissement du comité d'agrandissement du
théàtre!

Loto en faveur du rajeunissement du tribu-
nal cantonal !

Et combien d'autres actions, chère Mélanie ,
pour lesquelles ces pauv res assistés pourron t
travailler simplement! afin d' améliorer le sort
de ceux qui les ont pu aider précédemment.

Je te quitte dans l' espoir que je pour rai en-
eore prochainement t'envoyer de nos nouvelles .

Tu sais que l'administration de la masse en
souffrance, a décide de nous vendre tous au
plus a f f rant i

On parie du Journal. .  . du matèrici, des ma-
chines, et de tout le personnel de la rédaction!

Pourvu que l'enchère soit bonne, et que l'on
mise aussi sur moi!

Et que le intossica* qui m'achète, ne soit
pas trop vieux ni vilainl

Je Sembrasse fortement , chère Mélanie , car
c'est peut-ètre la dernière fois !

Ta Sidonie.
p. e. e. Rem.

Authentielté garantle par analyse

Avez-vous e bolsi votre cadeau ¦

A. Pralong
Hortogerie • Bijouterle - Optique

Grand-Pont — SION

tieni à votre disposition un riche as-
sortiment en montres de qualité , bi-
joux en tous genres. — Argent erie.
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CONTRE LES MAUVAIS PROPHETES

Mgr Besson public cet avertissement dans
la » Semaine eatholique » de son diocèse :

«Les temps Iroublés où nous vivons créent
des circonstances favorables pour les ama-
teurs de prop héties. Des Iivres paraissent, dont
les auteurs veulent montrer que ce qui se pas-
se de nos jours a été prédit par celui-ci ou
par celui-là , et nous dire en mème temps ce
qui doit arriver dans le proche avenir. Les
ouvrages de ce genre, parce qu 'ils excitent
l'imagination , trouvent toujours des lecteurs ,
surtout parmi les gens peu doués.

Nous rappelons que le Code de droit ca-
non, can. 1399, No 5, interdi! formellemen t
la lecture des Iivres qui racontent des histoi-
res d'apparitions nouvelles, de révélations, de
visions, de prop héties, de miracles, sans ètre
revétus de l'approbation de l'autorité ecclé-
siastique . Nous demandons instamment à nos
fidèles , surtout à nos prètres , de ne pas se
laisser prendre par les balivernes de toutes
sortes que l'on public ou colporte sur l'avenir.
Nous prions les libraires catholiques de vou-
loir bien ne pas se pr éter au mauvais jeu d'il-
luminés ou de farc eurs, en mettant à leurs de-
vantures des Iivres au titre sensationnel, qui
exp loitent la curiosile malsaine du public en
prétendan t lui dévoiler ce qui reste le secret
de Dieu.»

L'ARBALETE A L'EXPOSITION
NATIONALE

Nous sommes bientòt à la velile de 1939 qui
devra rester dans le souvenir de tout Suisse
«l'année de l'Exposition» , et ceci à plus d'un
titre : pour la manifestation grandiose qui s'or-
ganise à Zurich, pour le rassemblement natio-
nal doni elle sera durant quelques mois l'oc-
casion unique, pour la lecon de choses qu 'elle
donnera au pays lui-mème ainsi qu'à l'étran-
ger visiteur, pour la signification enfin qu'elle
revètira à notre epoque où l'on vol t chaque
peuple affirmer avec force ses traits caraeté-
ristiques.

Or. si l'an prochain l'emblème a la croix fe-
derale symbolisera mille et mille fois tout ce-
la au ciel de l'Exposition, un autre signe, celui
de l' «ARBALETE» devra marquer tout ce que
le travail national saura montrer; car la mé-
moire des visiteurs est courte et seull le rappel
puissant d'une eloquente marque suisse d'ori-
gine pourra multiplier et faire durer les résul-
tats espérés.

Dès maintenant, cet élément important du
succès de l'Exposition Nationale doit préoccu-
per les futurs participants. Il n'est pas trop
tòt d'y penser, et il ne faut pas risquer qu 'il
soit trop tard . Que tous les intéressés se préoc-
cupent donc d'obtenir du Bureau Central pour
la Marque suisse d'origine le droit d'usage con-
tròle de l' «Arbalète » , signe distinctif des pro-
duits suisses.

LE GROS LOT DE LA LOTERIE
ROMANDE

On apprend que le gros Iot de 100,000 fr.
de ila 5me tranche de la Loterie romande t i-
rée lundi, à Fribourg, a été gagné par un
groupe de vingt employés d'une maison de
commerce de Montreux.

Un des deux lots de consolation de 5,000
francs a été gagné par le groupe des commis-
sionnaires de la gare de Montreux.

LA 6me TRANCH E

Au moment du tirage de la 5me tranche,
lundi à Fribourg, de la Loterie Romande, il
avait déjà été vendu 60,000 billets de la si-
xième tranche, dont le tirage aura lieu le 14
février à Genève, au Kursaal.

Le pian de cette 6me tranche comporte des
lots de 10 francs tirés avec un seul chif fre fi-
nal , des lots de 20 francs tirés avec deux chif-
fres, le reste étant pareli à la 5me tranche.

CANTO N DU VflLflIS

m

COURS DE LANGUE ALLEMANDE
ET FRANCAISE

Le Départemient de rinstruction publi que
organisé des cours de langue allemande dans
la partie francaise du canton et des cours de
francais dans le Haut-Valais.

Ces cours sont destinés spécialement aux
employés d'hotel, aux guides el aux jeunes
commercants ; ils sont toutefois accessibles à
toutes les personnes ayant termine l'école pri-
maire et qui désirent connaitre une deuxième
langue nationale.

Ces cours soni organisés de manière à étre
profitables mème aux jeunes gens qui n 'ont
aucune notion de la deuxième langue.

Les Communes qui s'intéressent à ces cours
voudront bien en faire ila demande au Dé-
partement précité qui fournira tous renseigne-
ments utiles à ce sujet.

De leur coté, les instituteurs sans emploi et
désireux de trouver une occupation sont priés
de s'inserire sans délai au Département de
l'Instruction publique qui s'occuperà de leur
placement.

Le Chef du Département de l'Instruction
publique :

Cyr. PITTELOUD

100«/« DE SATISFACTION
Pitteloud Fr., tailleur - Route de Lausanne Brt! di 1 MIMI

LE SAV1EZ-VOUS ? . . .
Un «DIABLERETS» pris sec, après le re-

pas , constitué un digesti! énergique. Essayez
une fois : vous serez convaincu.

AU CERCLE PATRIOTIQUE VALAISAN
DE GENÈVE

Une ini t iat ive intéressante. — Programme
pour l'hiver 1938-1939.

Il ne sui'fit pas, quand on fonde un grou-
pement, de trouver un nombre suffisant de
membres, de porter un beau nom, d'arborer
un drapeau ou mème de posseder une caisse
en bonne sante. Il faut, surtout à notre epo
que de Iute d'idées, voir plus loin que la fa-
cade et baser son action sur un programme
constructif. Q'a a été le grand inerite du
Cercle patriotique valaisan de Genève de eom-
prendre que, pour voir son oeuvre prospérer ,
il fallali maintenir par tous les moyens entre
les Valaisans de Genève et nos institutions
et traditions cantonales des relations toujours
plus étroites. Dès sa fondation, le Cercle Pa-
rriotique s'est efforcé de développer l'atta -

chement de ses membres à leur petite patrie.
Il a vu ses efforts magnifiquement couronnés
de succès lors de l'inauguration de son dra-
peau , mianifestaition qui scolla sur des bases
nouvelles l'entente valaisanne-genevoise.

Le Cercle patriotique ne s'arrètera pas là.
Patiemment, mais sùrement, il groupera au-
tour de son programme tous les Valaisans de
Genève qui ne veulent pas vivre en marge des
institutions établies.

Lors de son assemblée d'automne, samedi
3 décembre dernier , un nouveau pas a étè
fait dans l'expression de ce sain federalismo
qu 'est l'amour de son canton. Le Cercle Pa-
triotique fètera désormais, par des réunions,
des conférences, l'appel de personnalités coni-
pétentes ou de groupements venus du canton ,
les principaux événements de notre histoire
valaisanne. La première en date de ces mani-
festations aura lieu conjointement à la fète
de Carnaval, le 28 janvier prochain. On y ce-
lebrerà de facon particulièrement brillante le
14()me anniversaire différ é de l'indépendance
du Bas-Valais. Outre la fète proprement dite
et le bai traditionnel , il est prévu une confé-
rence sur l'événement historique susmention-
né et la participation probable de groupes
venus du Valais.

Une autre innovation, iésurection celle-là ,
d'une vieille coutume de chez nous, a été l'or-
ganisation pour les longues soirées d'hiver , de
ces lotos qui nous sont si familiers et qui achè-
veront de faire revivre à Genève notre vieux
Valais. Il est à noter que les lotos soni inter-
dits à Genève, mais que le Consenl d'Etat a
bien voulu consentir une exception pour le
Cercle Patriotique.

L'activité de notre groupement devenant de
plus en plus importante, il a fallii songer à
étendre les aittributions du Comité qui s'est
adjoint deux nouveaux membres: MM. Sau-
thier, architecte, dont le rayon d'action sera
la Haute-Savoie, où il exerce sa profession , et
M. G. Delavy, qui a élé. charge des commiini-
qués a la Presse.

Le Cercle Patrioti que organisera , le 18 dé-
cembre prochain , soil Arbre de Noél toujours
si frequente. Le 8 janvier , au Consulat Valai-
san , sera offerì le fendimi traditionnel . Enf in ,
ainsi qu 'il a été annonce plus haut , la fète de
Carnaval sera le digne pendant de l'inoùbUa-
ble journée du 23 octobre.

Que les Valaisans qui viennent à Genève en
groupes ou isolément n 'oublienl pais qu 'ils

Irouveront toujours auprès des membres du
Cercle un accueil empressé et cordial.

CONFISERIE-TEA-ROOM DU CASINO
Tourtes —- Bùches et Entremets g lacés

EXPORTATION DE BÉTAIL
A la suite de longues et laborieuses démar-

ches, notre canton a pu obtenir des autorités
francaises l'autorisation de passer du bétail
d'élevage piar Chàtelard-Vallorcine, pour Ila
région de Chamonix.

Les dispositions fédérales sur la matière,
ont permis, jusqu'à un certain point , de met-
tre les prix de notre bétail au niveau de ceux
pratiqués en France.

Ainsi, un premier convoi de 28 pièces, soit
25 vaches, 1 jeune taureau et 2 veaux, a pas-
se la frontière mardi, le 6 décembre, dans des
condi tions favorables.

Cesi la première fois depuis 1914 que le
bétail de la race d'Hérens a pu ètre exporté.

Cette tentative réussie, nous avons de sé-
rieuses raisons d'espórer qu 'elle se renouvel-
lera avantageusement pou r l'ime et l'autre pai -
ties intéressées. A. L.

UNE TAXE QUI RAPPORTI:
Ensuite d'une décision du Girand Conseil

valaisan , il est prélevé depuis une année en-
viron une taxe de séjour en Valais, dont le
produi t seri à ila propagande touristique en
faveur du canton.

Du 15 décembre 1937 au 31 octobre 1938,
cette taxe a rapporté la somme de 44,000 fr.
environ, soit 9,517 fr. pendant la saison d'hi -
ver 1937-38 et 33,508 fr . pendant l'été 1938.

RÉPARTITION DU BENEFICE
DE LA REGIE DES ALCOOLS

Le Département des Finances communiqué :
Selon décision du Conseil d'Eta t du 29 no-

vembre 1938, la part du Canton au bénéfice
de la Règie des alcools sera répartie comme
suit :

Le 30% est verse dans le Fonds de l'assis
lance publique (art . 36 de la loi sur l'assis
lance du 20 novembre 1926), fr . 12,000.— .

S I •* fl ffe ffe Los meilleures murques
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Le 20 % est utilisé pour combattre l'alcoo-
lisme dans ses causés et dans ses effets (art.
45 de la loi federale sur l'alcool du 21 juin
1932) .

La répartition est fait e comme suit :
fr. 6,000.— à l'Institut du Bouveret ;
fr. 2,000.— aux sociétés valaisannes d'absti-

nence.
Le 10% est verse au Fonds specia l pour la

création d'un asile de buveurs en Valais (fr.
4,000.—).

Le solde est à disposition du Conseil d'Etat
et sera porte a l'actif des comptes adminis-
tratif s.

Les sociétés d'abstinence valaisannes sont
priées de s'inserire au Département des Finan-
ces du Valais jusqu'au 31 décemlbre 1938, en
indiquant le nombre de leurs membres et en
faisant un href rapport sur leur activite.

ENCOURAGEMENT A L'ABATAGE DU
BÉTAIL A DOMICILE

Une allocation pouvant aller de 10 à 20 et.
par kilo de poids vif et au maximum 85 fr.
par tète pour les bovins abattus, sera versée
aux familles paysannes, propriétaires de bé-
tail , domiciliées dans le canton.

Il n 'est donc pas question , comme certains
journaux l'ont annonce, d'allocations pouvant
aller jusqu 'à 0.90 par kg.

UN CHAR SOUS UNE AUTO
Charrat. — Un homme conduisant un petit

char , a été renversé par un motocycliste puis ,
en se relevaiit, fut happé par une automobile.
La malheureuse victime de ces deux accidents
a été relevée avec des blessures, heureusemenl,
pas Irès graves.

INCENDIE AU BROCCARD

Un incendie qui aurait pu avoir des consé-
quences très graves a éclaté au Broccard, vil-
lage de la commune de Martigny-Combe, dans
une maison appartenant à la famille Moret.
Les combles ont été anéantis, mais gràce à
l'intervention des pompiers, le reste de l'im-
meuble a pu ètre sauvé. Les causés du sinis-
tre selon les premiers résultats de l'enquète
sont a rechercher dans une défecluosité de la
cheminée.

CHEZ LES NOTAIRES VALAISANS
Marti gny. — L'assemblée des notaires va-

laisans qui s'est tenue à Martigny, a l'hotel
Kluser , a renouvelé son comité comme suit :
président , MM. le professeur Antoine Favre ;
membres, Oscar Schnyder, Maurice Gross, Al-
bert Cornut et Henri Couchepin.

I 

CONFISERIE-TEA-ROOM DU CASINO
Nos délicieuses glaces et entremets divers

STATISTIQUES MEDICALES
intéressant le Valais

Le numero 49 du 3 Décembre 1938 du Bul-
letin officiel du Service federai de rh yg iènc
publi que» nous donne les renseifm emonl.s sui-
vants louchanl notre Canton :

En date du 19 Novembre 1938, le nombie
des Valaisans en traitemenit dans les hópilaux
était de 90.

Du 13 au 19 Novembre 1938, il y a eu 28
admissons, dont 10 pas eneore classsées (5
accidents, 1 malad. org. urin., 2 malad. org.
circulat., 2 malad. syst. digest., 5 appendicites,
3 mlalad. org. respirai.)

Les cas de màladies tran&missibles officiel-
lement notifiés au Service federai de l'hygiè-
ne publique du 20 au 26 Novembre 1938 sont:
3 scarlatine à Graechen, 1 tuberculose à Mol-
lens. .4. Gh.

Associatimi cantonale valaisanne
de Gymnastique.

Assemblée des délégués du dimanche 11 dé-
cembre 1938, à 13 h. 30.

à l'Hotel de la Pianta, à Sion.
Ordre du jour:

1. Appel des sections;
2. Designa ton des scruta teurs;
3. Lecture du procès-verbal de la derniè-

re assemblée;
4. Lecture et adoption des comptes de 1938

et du budget pour 1939 ;
5. Rapports de gestions:

a) du Comité cantonal;
b) du Comité technique;
e) de la Commission de jeunesse;
d)  de la Commission de propagande;
e)  de la Commission des cours prépara-

toires;
6. Fète cantonale de 1939. (Cahier des

charges) ;
7. Désignation du lieu de la journée can-

tonale des pupilles pour 1939. Inaugu-
ra tion de leur fanion ;

8. Fixation de la cotisation cantonale pour
1939;

9. Désignaition de ila section véirificatlrice
des comptes;

10. Nomination éventuelle des membres
honoraires ;

11. Divers.
Le port du sautoir est obligatoire.
Martigny-Vi Ile, le 8 novembre 1938.
Au nom du Comité cantonal:

Sidler Ernest, prósid. Gay Lucien secret
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LA TROUPE DU THEATRE DE LAUSANNE
A SION

Sous les ausp ices de la Société des Amis di
l'Art , la Troupe du Théàtre municipal de Lau-
sanne se produira à Sion , le vendredi 16 di-
cembre prochain à 20 h. 30, dans la Grandi
Salle de l'Hotel de la Paix , à Sion. Elle jpue m
«Le Malade imag inaire» , p ièce en 5 actes dt
Molière , l'une des plus populaires et des p ini
caraetéristi ques de l'immortel comédien fran-
gais. Location chez Tronchet.
Une heureuse innovation.

CONFISERIE-TEA-ROOM DU CASINO
VOL-AU-VENT - PATES froids  et chauds

LE LOTO DES ECLAIREURS
. . .  il aura lieu dimanche 11 décembre, dès

17 heures, au Café du Grand-Pont.
Retenez bien cette date, parents et amis des

Eclaireurs, et ne laissez pas échapper cette oc-
casion de montrer a nos chers Scouts toul
l'intérèt que vous leur portez !

Vous tenterez aussi la chance de décrocher
de beaux lots qui sont les bienvenus dans tous
les ménages.

Dans nos manifesta tions sédunolses, les E
claireurs sont toujours mis à contribution. Ils
s'acquittent de leur devoir le sourire aux lè-
vres, la joie au coeur... Le moment est venu de
leur témoigner reconnaissance et sympathie
en réservant à leur LOTO votre soirée de di-
manche. Ils comptent sur vous !

Un orni.
CE SOIR

C'est donc ce soir , à 20 li. 30. qu 'a lieu, i
la Maison d'Oeuvres. la Conférence annoncée
sur la Bourgeoisie .

Nous ne croyons pas nécessaire d'insistei
sur l'intérèt d'un tei sujet pour que les mera
bres des classes dirigeantes, des professioni
libérales, du commerce, les employés de ban-
que et de bureau viennent très nombreux ì
cette première conférence, qui doit ètre li
morce d'une forme d'action intéressante et

adaptée à nos milieux.
J.  I . C. sédunoise.

Monsieur Jean Gay, à Sion ;
Madame et Monsieur Joseph Gay-Gay, ì

Sion ;
Monsieur Maurice Gay, à Sion ;
Madame et Monsieur Guillaume Pfef fer i i -

Gay, ìi Viège ;
Monsieur Auguste Kraìg, à Sion ;
Monsieur Jules Spitaels et famille, à Paris ;
Monsieur et Madame Edmond Gay-Orsat à

leurs filles Francaise et Monique , à Sion ;
Madame et Monsieur le Docteur Max Wger-

P f e f f e r l é  et leurs enfants Antoine et Frangoi 't,
a Viège ;

Madame et Monsieur le Docteur Raymotli
Guyot-Gay et leur fils Jean , à Genève ;

Madame et Monsieur le Docteur Jean Roi:
lier-Gay et leurs fils Jean-Pierre et Maurici,
à Fribourg ;

Madame et Monsieur Alex Bòdenmùltà-
P f e f f e r l é  et leur fille Christiane, à Sion ;

Madame et Monsieur Walter Lagger-PI&
ferie et leur fille Jeanny, à Viège ;

Mademoiselle Emma Kraìg, à Sion ;
Monsieur et Madame Henri Kraìg, à Paris;
Mademoiselle Anna Kraìg, à Sion ;
Monsieur André Kraìg, à Sion ;
Madame Vve Charles Gay et sa fille Mai*'

leine, à Monte-Carlo ;
Mademoiselle Julie Gay, à Sion,

ainsi que les familles parentes et alliées orf
le grand chagrin de faire part du décès de

Madame JEAN GAV
née KRAIG

leur chère et regrettée épouse, mère, b6"6'
mère, soeur, belle-soeur, grand'mère, arrière*
grand'mère, tante et cousine, ravie à leur w-
fection dans sa 8Ime année, munie des Sacf*"
ments de l'Eglise.

L'ensevelissemenl aura lieu à Sion, le S*
medi 10 décembre, à 10 h. Départ du domi
cile à l'Avenue de la Gare.

P. P. E
Sion , le 7 décembre 1938.
On est instamment prie de ne pas fair e di

visités.



.Jusqu'au 31 Décembre 1117 sur ,ous en 3tock
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Magasin A. GÉROUDET - SIPN
Le meeting

de dimanche

Genève—Valais
Probablement que dimanche, le thé-

àtre de la Ville sera trop petit pour contenir
tous les sporti fs  qui voudront assister aux
combats de boxe opposan! les champions va-
laisans à la for le  sélection genevoise , qui
compie bien renlrer dans la Ville des Nalions
converte de lauriers.

Le Comité d'organisation, prèside par no-
tte ami Charles Kuhn , assistè de MM.  Cliarl g
Gay et Arthur Miville , entend donner à cette
manifestation une ampleur inaccoutumée.
C'est ainsi qu 'il a fa i t  appel à M . Ferrea de
Lausanne, juge des grandes rencontres inter-
nationales, pour arbitrer les combats .

* ? •

Mentionnons eneore que le théàtre sera
chauf fé  et que les dames seront les bienve-
nues.

• • *
Thommen, champion valaisan , sera oppose

à .lordali, champion romand.
La science opposée à la force .  Nous faisons

confiance au poulain de Charles Kuhn, nous
verrons si nous serons décus dimanche . Fr.

Tous Articles pour f umeurs |
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L O T O

Les membres de la Société Industrielle et
des Aris et Métiers sont invités a assister au
LOTO qui aura lieu samedi 10 décembre, dès
2(1 heures, au Café Industriel.

Ce loto est réserve aux membres de la So-
ciété ainsi qu 'à leurs familles .

NOS I Boites de cigares
MOUCHOIRS I et cigarettes
cadeau toujours très apprécie

6 mouchoirs 6 moucholra
pr messieurs , eu maccopour messieurs, en mac- , """"" c >r ' blanc avec rayures coli-

co blanc avec vignette leur| 42 cm , 6n carton
couleur , 40 era. e.45 fantaisie 1.9B

6 mou e mou- 6 mou-
uhoirs," Oholra pr fholrspr
•lames , macco ^mes, macco dames, fin MO-
coni., 28 cm , blanc , bord a co coul. 29
pliés en boité > l

T f .
cm' cm" f fj«._ . m >m en boite tant . pi. event. bt.tant . 1.5Q 1.9» fant. 1.98
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°n Je fète , conte-oholrs pr messieurs nan6mouor»oiraen fin macco .oyeux, enUèremeu couleur ,entièreraent couleurs or. H recoinman ,lée,blanc avec bord coul. ,', _ — A
13 cm. bt. fant. 2.98 45 cm- 39°

Kavissante „.  _„
nouveanté. 

^ 
beaux mou- mouc h oi rs

3 mouchoirs 5h°'r„s J ™* en fin macco
«- .i»„.. dames,macco , ,
m .

d
n on *? ¦ovew , 31cm ''T Pr e"'macco coul. ' . . ' , fants , avec

31 cm. mon- „„,i."i
I)„ bord picot

tés en forme "' f ' "" «[• couleur ,
Pa"P'u£ Ì T À T s  31 cm.1.*«

1.45
manilatnrp? "-» '***"' Ma9°n iualifié
llluvU Idill i VO d iti ci fili S Se ( 'har "e (le toutes répara-

Salle chauffée ?

Skieurs !
S mouchoir*

blancs pour enfants avec
bord coquille couleur 20
cm. -.OS
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Pour la réparation et I __ _ 
l'entretien de vas skis, a-
dressez-vous au spécialiste

se charge de toutes répara- !  ̂
¦¦W™  ̂ jj piace3

lions. Travaille à l'heure ou ' —————————à forfai t .  Prix modérés. M8IT13nS ¦ • ¦

Les DAMES fr. 1.10 4 toutes les

Si vous voulez bien habiller vos en
fants et leur faire de gentils cadeaux
adressez-vous chez

LUC ANTILLE

Face a l'Hotel de ville

On change des pointes
dans les 24 heures. Politu-
re speciale. Laques, finis-
sage parfait .

F—¦ APPARTEMENT de 3 ou
J«oa de Coiffure pour Dames el Messieurs 4 chambres et cuisine avec

^^ 
tout confort , jardin , pour

¦L-lìS TE A 1 f\ ì% ì^i kr,i ¦ S de suite ou à convenir .
Ondulations. — Mises en p lis. — Teintures

Manucure. — Soins de beante.
Service très soigné.

E. WAESPE.

S adresser au Bureau du
Journal sous 107 1.

L'hiver est à la po rte :
Pensez aux petits oiseaux.

Ali CINEMA «CAPITOLE»

Vu le grand succès remporté par B E N - H U R ,
la direction se voit dans l'obligation de pro-
longer d' un jou r ce beau film. Ce soir vendre-
di , à 20 h. 30, dernière séance.

Dès demain samedi reprise du plus grand
et du plus passionnant film d'espionnage < Mlle
DOCTEUR » .

La dernière authentique aventure d'Anne-
Marie Lesser, la redoutable esplorine alleman-
de, nous est contèe en des imjn ges qui éclip-
sent tout ce que le cinema a jamais produit !
Le scénario commence à Paris, pendant la
guerre en 1918. se contìnue à Berlin , puis à
Berne et trouve enfin son dónouement a Salo-
nique, où nous assistons aux luttes farouches
clu Deuxième Bureau francais contre les es-
pions embusqués en Grece pour renseigner les
Allemands du front orientai. Oeuvre de gran-
de qualité, remarquablement exécutée, «Ma -
demoiselle Docteur» se classe bien au-dessus
des meilleurs films d'espionnage. L'éclat de la
distribution qui groupe Pierre Blanchar , Dita
Parlo. Pierre Fresnay, Louis Jouvet , .1. L. Bar-
ranti , Vi via ne Romance, Roger Karl , Lupo-
vici , att eint un niveau qui ne sera jamais dé-
passé.

I
Pour le cadeau de Monsieur . . .  

^
D TDAUTHCT «insta* Clftftl i
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AU CINEMA «LUX»
Bianche Neige et les Sept nains

(Corr. part .)  Quelle joie que de pouvoir vi-
vre quelques instants loin du fascisme, de
l'hitlérisme et de toutes les manifeslalions dont
le monde regorge actuellement !

Ce bonheur, vous l'éprouverez en allant au
'Lux» . Vous y sere/, transporté dans le domai-
ne du rève. là où les images, les notes de tout
ce que vous verrez ou entendrez ont une cou-
leur poétique et un pouvoir d'évocation vrai-
ment extraordinaire. La porle des rèves vous
est ouverte; vous vous livrerez à une sorte de
vagabondage. dloù vous. tirerez . un immense
agrément dù à ces artistes invisibles qui vous
prèten t la gràce de leur imagination et doni

R p f l - H l l  T ! ^̂  "OCieilPB Comme ces années passées...
1W V' lil Ì.£ U I Giti 'a P',,s puissante , la plus étonnante réussite ¦BH I -H -

Laboratoire de prothèse
dentaire

I mois gratuit

E. Lorétan, niéc.-clentiste
Rue Dent Bianche, Sion | Qn CHERCHE pour la
Képarations - Denticrs campagne un
Extractions et prises Ijeune hOlTime
d'empreintes par Mede- 

^  ̂^cm-dentiste d.plome. ; 
s

,
adresser saus p  r mf i

. ., , .S', Publicitas, Sion .

Appartement neuf de 3 j A VENDRE d occasion
pièces, réduit, galetas, à un joli
louer à l'Avenue de la Gare. ! 

aCCOrdéOllMème adresse, on pren- ! «wwww» %• wu.

drait bonne VACHE en hi- ] S'adr. à P 59U S, Pubh-
vernage. ' - - citas, Sion .

Tel. 4.12.75 , Bieudron. — :

™ V I * & U I S^l 'a I ls pulsante, la plus étonnante réussite
«a du Cinema frangais avec

sai Louis Jouvet — Dita Parlo — Pierre Presnay
V E N D R E D I  i et Pierre Blanchar

OEliNIÉRE SÉANCE ||j UNE Q-IUVRE MAGISTRALE

^^Î SE^EB?^Sl^MJk? Prix 

ródults 

des Places I

Je dispose de quelques miUiers de kilogs
de chocola t pour les fètes de Noèl et Nouvel-
An , ma poignée à Fr. 1.- et F. 2.- est simple-
ment extraordinaire et mes biscuits 1 ! à 0.90
cts la livre, allez donc chercher mieux! ca
c'est le bonheur des petits portemonnaies.
Sur tous les autrs articles mon cadeau de fin
d'année 2 tickets de 5 % par frane soit 10 %
jusqu 'au 31 décembre .

Magasin Philibert, Grand Pont , Sion
Louis Kumlg.

Attention! samedi sur  la place de foire  j '.V'^^BBBW
serai avec mon h a r n u r n .  *̂ ^*S|

LA VENTE EXCLUSIVE
des chaussures «SPINI »  a
été confiée au Magasin

AU MEXICAIN"
C. BINER

Rue du Rhòne

Dernières nouvelles
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vous ignorez sans doute meme le nom !
Ce film à voir, et a revoir, oeuvre d'un ma-

gicien, s'appelle < Bianche Neige» . C'est une
féerie tirée du conte de fées des frères Grimm
et adaptée à l'écran par .Walt . Disney. Images
fugitives el pleines de psychologie, sou-rce iné-
puisable d'enchantements, forèt magique où
les oiseaux , les biches, les lièvres ou les écu-
reuils, voire mème une tortile, sont pleins

d'une poesie touchante, d'une fraicheur telle,
et si harmonieuse, que vous vous sentìrez com-
me enveloppé tantòt par la miusique, tantòt
par les fleurs que ces animaux à l'àme hu-
maine répandent autour du cercueil en verre
de Bianche Neige !

Oui , allez voir ce chef-d'oHivre. S'il amuse
les enfants, il est plein d'enseignements pour
les grands, et c'est peut-ètre là ce qui en fait
la grande valeur ! A . Gh.

TAIRRAZ, ConliseiT. Rue de lauganne. SiON

f Mme JEAN GAY, née Kraìg

Nous aipprenons la mort de Madame Gay-
Kraig, épouse de M. Jean Gay, homme politi-
que bien connu, ancien conseiller communal,
mère de M. Maurice Gay, commerce de vins et
de fruits renommé, belle-mère de M. Joseph
Gay, sous-directeuir des Posles, à Sion, et
grand'mère de M. le Dr Edmond Gay, avocat.
Elle est décédée après une courte maladie
chrétiennement supportée, entourée de tous
les siens. C'est une femme de bien qui s'en va
et qui sera regrettée unanimement.

Devant toute la famille en deuil , nous nous
inclinons respectueusement. Fr.

 ̂  ̂ .2TV

C. A. S. — Inalpe à Thyon

Départ du car sanuedi, le 10 courant , à 14
heures, de la Place du Midi.

Deuxième départ samedi à 18 h. de la Pla-
ce du Midi. (Pour ce second car s'inserire di-
rectèment chez Cyrille Theytaz) .

Une messe sera dite a Th yon dimanch e a
10 heures.

UN GROS INCENDIE
Un incendie a détruit compietemene hier,

à Lalden, deux maisons ct des granges. D'a-
près les premiers résultats de l'enquète, c'est
un enfant  de 4 ans qui aurait, par impruden-
ce, en s'amusant avec des braises, mis le feu
à des matières inflammables se trouvant dans
une des granges. Le feu se serait ensuite com-
muniqué aux autres bfitiments. Les dégàts
dépassent 15,000 francs.

'! ̂ .ti  ̂̂ T îH^Mi I
Parc 

des Sports, Sion
Vu le grand succès I SAMEDI io et DIMANCHE il décembre

Lfe à 20 h. 30 - Dimanche matinée a 14 h. 30

Dimanche, 11 décembre, dès 14 heures

P R O L O N G A T I O N
II!

Un bon

Agrandissement
est signé

FR. EXQUIS - SION
TÉLÉPHONE 2.15.71

CERCLE PIER GIORGIO FRASSATI

LA RENTREE PARLEMENTAIRE
EN FRANCE

Au Luxembourg
Le Sénat s'est réuni à 15 .̂ eures. Il a lenii

une séance de pure forme puis s'est ajourné
a mardi a 16 heures.

Au Palais Bourbon

I a séance de ila Chambre est ouverte à 16
h. 10 sous la présddence de M. Herriot .

M. Daladier , président du conseil , déclare
que le gouvernement accepté la discussion im-
mediate des interpellations sur la politique ge-
nerale.

La séance est alors suspendue, pour per-
mettre à la conférence des presidente de grou -
pes de fixer l'organisalion des débats.

La conférence des présidents a reparti le Cpl chèques Ile 815. — Qui aide aux pau
lemps de parole entre les groupes suivant l'im- vres prète à Dieu.
portance de leur effectif. Ainsi, le groupe so-
cialiste aura droit à deux heures. Auront droit
à une heure et demie : les communistes, les ra-
dicaux-socialistes, la Fédération républicaine.

PHARMACIE DE SERVICE
Dès samedi soir 10 décembre :

ZIMMERMANN

La Tour I - Sion I
Champ. suisse

Righini
„Aux Docks"

Grand Pont, SION

Les cliché* de ces souliers
spéciaux ont été reproduits
dans le dernier Bulletin du
Ski.

Granii Gala de BOXE
Dimanche 11 Décembre

dès 14 h. 15

Varone- ctrasserens
Le Magasin tout special dans ces articles SION

En cas de

JULES PASSERINI

Demandez le « Journal et Feuille d'Avis du Valais »

Pompes funèbres générales de la Ville de Sion
Rue de Conthey - Tel. 2.13.62

La maison ae chorge da loules formante»
Transports pour tous les Pays

Les exphcations du gouvemememt diuireront 3
heures.

Le débat durerà au total quatorze heures et
demie, ce qui permettra de le terminer samedi
vers midi.

La séance reprend à 17 h. 15.

LES REVENDICATIONS ITALIENNES
Nouvelles manifestai ions à Tunis

De nouvelles manifestations se soni produi-
tes jeudi pour protester contre les. menées ir-
tédentìstes itailienoes. Des groupes de jeunes
gens, Corses pour la plupart, se soni rassenv
blés avenue Jules-Ferry, principale artère de
la ville, essayant de former un cortège. La po-
lice les a dispersés.

Peu après, des Italiens, au nombre de quel-
ques centaines, ont tenie de se grouper et ont
commfencé à chanter Giovinezza. Quelques di-
zaines d'arresbations ont été opérées, parmi
lesquelles celle d'Ubaldo Rey, président de la
Société sportive Italia, chef du Dopo Lavoro
de Tunis et président de la Société des anciens
combattants italiens de Tunisie.

LES OBSÈQUES DE LA REINE MAUD

Les obsèques de la reine Maud ont eu lieu
hier à Oslo.

Des serviees funèbres ont lieu aujourd'hui
dans toutes les églises de Norvège. Les écoles
étaient fermées.
Lalden.

Eglise réforméc évangélique du Valais
Paroisse de Sion.

Dimanche 11 décembre :
SION : 9 Uhr 45, Gottesdienst.

911 NEIl DE IN
Voir communiqué

DÉCÈS
adressez-vous directèment à
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I Marchandises de qualité
I à des prix avantageux
I J  dans les magasins USE ti 0

CAPE PRIMARA
(provenant de plantation suisse)
paquet 500 gr. . . . .  2.40
paquet 250 gr. . . . .  1.20

CAFE DU JUBILÉ
paquet 500 gr. 2.30
paquet 250 gr. . . . .  1.15

THE DARJEELING
Finest Flowery Grange
Pekoè (paq. bleu)

paq. 50 gr. 0.90 . paq. 100 gr. 1.80
THE CEYLAN

Fiinest Flowery Grange
Pekoe (paq. orange)

paq. 50 gr. 0.70 paq, 100 gr. 1.30
Huile d'olives de Nice, extra vierge

Bouteille 1 litre . . . . .  2.80
(+ 40 ct. dépòt pour bouteille)

Graisse beurrée, 20 % de beurre
Plaque 500 gr. ,. . 1.30

Miei.
Les magasins USEGO peuvent vous four-
nir du miei suisse contròle, au prix du
jour.

383 F
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Lors de vos achats pensez aux maisons
ani insèrent dans ce journal

CH. LUCIE TO S

a Vierge rouge |
du Kremlin I¦ i
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Restart la couverture...
Comme on me la remettait avant la douch e

et non après, ainsi que l'eùt voulu la logique.
elle était aussitòt transformée en éponge el
devenait inutilisable.

De tout quoi il resultai! que ma situation ,
au lieu de s'améliorer , allait chaque jour en
empirant.

Et cela d'autant plus que, ma cellule étant
située sous la salle des exécutions, rien ne
m'échappait de la besogne qu 'y effectuaient les
bourreaux.

Ce n'était, tout le long du jour. et fort sou-
vent la nuit, que cris et lamentations, auxquels
répondaien t des coups de revolver que suivait
la chute des corps sur le sol .

La mise à mort des grands coupables — et
j'en étais un — necessitali plus de mise en
scène. Au lieu de les abattre, comme les au-
tres, d'un coup de revolver dans la nuque, —
ce qui , en mettant la tète en bouillie, avait l'a-

vantage, pour la Tchéka , d'interdire toute
identifica tion ultérieure, — on les confiait aux
bourreaux chinois.

Opérant avec d'inimaginables raffinements
de cruauté, ceux-ci faisaient perir leurs victi-
mes au milieu des supplices les plus épouvan-
tables.

Tel. 636

Fromage à bon marche
V4 gras, 5 kg. à 1.30.
Petits fromages de mon-

tagne !/£ à mi-gras, pièces
d'environ 4 kg., par kg. fr.
1.70 ; par 15 kg. éventuel-
lement assortis 10 cts par
kg. meilleur marche.

Kdswolf ,  Coire, 28.

Jeune ménage cherche

appartement
de 2-3 pièces pour le ler
avril.

Faire offres détaillées au
Bureau du Journal sous
1070.

CirculaireB
Copies

Tous travaux de Daotyle-Offioe

Oiliee-iderne - Sion
E. Olivier - Tel. 2.17.33

Successeur de F. K. Métrailler
Rue dea Remparts

Le^oo de langues
cours d études par dame di
plòmée. S'adres. à Publici
tas sous P 5873 S., Sion.

un velo
d'occasion, genre militaire.

S'adresser au Bureau du
Journal sous 1069.

ÌEfe^p\ \|\| A?tnt d'acheter

P. GASPOZ
Horlogerie-Bijouterie
Grand-Pont - SION

ABONNÉS!
A votre changement

d'adresse jolgnez 30 ct

Tous les soirs, vers 7 heures, on leur amenait
les condamnés. Ils se mettaient à la besogne et,
souvent, la prolongeaient fort avant dans la
nuit , qui retenlissait des hurlements de sup-
pliciés.

Aussi, un sort semblable m'étant réserve, la
depression morale et physique aidant , — on
pense bien que le regime auquel j 'étais soumis
n'avait rien de réconfortant, — attendais-je
chaque soir avec angoisse, — et pourquoi ne
pas l'avouer, puisque c'est vrai? —¦ avec ter-
reur que sonnassent 7 heures...

Et chaque soir, la Uste des victimes ayant
été épuisée sans que mon nom y figurai , je me
laissais retomber, épuisé, haletant, sur le sol
de ma cellule, me disant :

— Ce sera sans doute pour demain.
A l'heure actuelle, au moment où j 'écris ces

lignes, je me demande comment je ne suis pas
devenu fou .

Dieu dans sa miséricorde infime, en avait
décide autrement.

Une nuit en effet , tandis que retentissaient
au-dessus de ma tète l'habitué! concert de hur-
lements, — ce qui naturellement m'empèchait
de dormir, — le judas percé dans la porte de
ma cellule s'ouvrit et un papier vint tomber a
mes pieds.

En mème temps une voix inconnue pronon
ca ces mots:

— Prenez et obéissez 1

Où pour me convaincre, la Tchéka emplole un
stratagème invcnlé par le diable lui-mème.
— Prendre et obéir, voilà qui est vite dit ,

pensais-je; mais comment faire, puisque, étant
entravé, tout mouvement m'est interdit.

iEn admettan t mème, que je réussisse à
prendre ce billet , comment ie lire, puisque je

PRETS
sans cantimi , avantageux
à fonctionnaire, employé
à traitement fixe et à toute
personne solvable, Renr
bours de 12 à 24 mois.
Discrétion. Référenlces à
Sion. Va sur place. Timbre-
rép. Banque de Prèts S. A.,
Paix 4, Lausanne.

les douleurs provoquees par
les Jambes ouveites , varlces,
coups de soleil , hómorroides ,
engelures , écorchures. C'esl
le remède bien connu, prep.
par C. Trautmann, pharm.
Bile Prix Fr. 1.75

Déptt general :
Pharmacie St-Jacques , Baie
°n reale dui loules les pliarmaclei

Bureau de placement
«RAPIDE »

SION — Tel. 2.19.04

m̂^wmmmMmmmmm
C'est vraiment merveilleux

que plus de

2 millions
de francs ont déjà été

distribués par le

Service d'Escompte
Valaisan E——-

Boucherie Oscar Neuenschwander S. A

||| 

Avenue du Mail 17 GENÈVE Tel. 4.19.94 |
il expédie contre remboursement, à partir de \in
Il 2 k8- 600 : )|!|
j j Canard ou coin sans os 2.20 le kg. | |
jl Cuisse ou derrière bceuf ,  entiers de 1.70 a 1.80 |Il
il 'e ty' ' li
| Viande désossée pour charcuterie 1.70 le kg. |[ {1
jj Graisse de rognons de bceuf fr. /.— le kg. j |
| Se recommande. j |f

Demandez le .Journal ct Feuille d 'Avis du Valais"

suis dans 1 obscurité la plus complète.
Au cours de ma captivité, j' avais déjà vécu

des heures bien angoissantes, mlais aucune ne
me parut plus pénible que celle que j'employai
a retrouver ce papier, lequel, sans aucun dou-
te, m'apportali quelque espoir.

Ne fallait-il pas, d'autre part, le soustraire
a la curiosile des gardiens? Car, bien qu 'igno-
rant sa teneur , je me doutais qu'il élait vrai-
semblablement de nature à compromettre, en
mème temps que celui qui l'avait écrit , celui
qui me l'avait transmis.

Tout en raisonnant de la sorte, je n'étais pas
demeure inactif. Me mettant à plat ventre dans
l'eau boueuse qui recouvrait le sol de ma cel-
lule, du menton, je tàtais autour de moi , dans
toutes les directions.

Mes efforts furent, enfin , couronnés de suc-
cès : ayant trouve le billet , je pus le saisir en-
tre mes dents.

En étais-je plus avance? Non , certes, car
comment et où le dissimuler?

Je n'avais, à vrai dire qu'un seul moyen d'y
parvenir: le oachcr dans ma bouche.

Mais ne risquai-je pas, en procédant de la
sorte, sinon de l'anéantir, tout au moins d'en
voir le texte effacé par ma salive?

Tout bien considéré, je décidai de garder le
papier entre mes dents jusqu'au moment où
le muet viendrait me délivrer de mes fers.
Après quoi , je m'efforcerais, l'ayant dissimulé
dans ma bouche, de le soustraire a toute in-
vestigation.

Je passai ainsi le reste de la nuit , me livrant
aux supposi lions les plus saugrenues quant à
la teneur du billet, et attendant avec l'impa-
tience qu'on devine la venue du gardien.

Sur le coup de 6 heures du matin, il parut
enfin. M'ayant enlevé mes fers, il me fit signe

de sortir de la cellule.
Tout d'abord je ne compris pas, car, depuis

que j'étais incarcéré, c'était la première fois
que se produisait un pareil événement..

Le gardien ayant renouvelé son geste, non
sans manifester quelque impatience, je sortis
dans le couloir, óprouvant toutes les peines du
monde à lenir ouverts mes yeux qui , habitués
a l'obscurité, ne pouvaient supporter l'éclat des
lampes ólectriques rópandues h profusion dans
cet étroit boyau.

Quand la gène que j'éprouvais de ce fait eut
disiparu , le gardien, m'ayant montré un volu-
mineux paquet place à mes pieds, me fit signe
de le prendre. Puis , m'mpoignant par le bras
il me conduisdt à l'étage supérieur, où il m'en-
ferma dans une nouvelle cellule, simplemcnt ,
mais confortablement, meublée d'un lit , d' une
table et de deux chaises.

Un radiateur électrique entretenait dans
cette pièce une chaleur douce. De plus une
lampe fixée au plafond , donnait un éclairage
suffisant.

Je n'en pouvais eroire mes yeux.
Soriani de l'enfer, je me crus transporté, si-

non au paradis, tout au moins au purgatoire.
Mon premier soin fut de m'assurer que nul

regard indiscret ne pouvai t épier mes mouve-
ments. Quand je fus tranquilisé à ce sujet , je
pris dans ma bouche le billet qui s'y trouvait
dissimilile.

11 éta t ainsi concu:
«En refusant de servir contre l'Allemagne

vuos avez accompli un geste que nous sommes
loin de sous-estimer.

Tout en feignant d'accepter les propositions
qui vont vous ètres faites par Menjnsky, le
bras droit de Djerzinsky, devant lequel vous
allez èlre conduit, persévérez dans votre attitu-

Fromage a bon marche
Emmental fr. 1.10 , 1.30 le

y2 k".
Fromage de montagne ou

Gruyère 1.20, 1.30 V2 kg.
Petits fromages de monta-
gne ou Tilsit Ire qualité.
1.20-1.25 V2 kg.

Fromage d'alpage, vieux
(Sbrinz) 1.30-1.40 V2 kg.

Fromage de montagne, %
gras, Ire quai. l.-l.lOVikg.

Le mème, légèrement endo-
magé 0.90 V2 kg.

Fromage mi-gras 0.80 %kg
Fromage maigre ou Yx

gras 0.55-0.70 Va kg.
Beurre extra 2.20 % kg.
JOJ. Achermann-Bueher

Fromages et beurre
BUOCHS (Nidw.)

A vendre ou a louer
pour date à convenir dans
petite ville dii canton de
Vaud , excellenl H O T E L
S'adresser pour renseigne-
ments et trailer à M. Oc-
tave Gaberel, agenl finan
cier, av. France 38, Lau-
sanne.

appartement

>- ^

de 4 chambres, tout conforl
S'adr. Mme Vve Michlig

Rue des Tanneries.
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En tablettes
et jolies boires

Pour Un j oli Cadeau Boucherie Chevaline
Kuc du Rhòne 5 , SI Od

il I qui , cette année, est des inieux achalandé dans |j |j partir de 5 kg.
P J ij  tous les articles de cuir. Nous nous efforcons, I _«
p| j d'année en année , à inieux servir notre clien- |||l EXTItA
I l i  tèle P3,1* <les articles de qualité à des prix les II c ... . .

plus raisonnables. É Sommehère cherche extr,
Il r, ,, , |!|| durant les fétes.
ÉP Pour Madame, un beau sac de ville ou é- 1 I Agnès Roh ) Ardonmi clair. Pour Monsieur , une belle valise cuir , l|| — •
Il porte-feuille, trousse de voyage ou porte- || I «lifar i p WAI THPDIl monnaie, ainsi que quantité de jolis articles II LllllCIIv YY /lLIIlCf
lì! de cuir ut»e. I l Grand-Pont
jl Toujours en magasin tous genres de malles, M Bon GRUYERE gras, 1
H i  valises simili-cuir, fibre véritable, fibrine, I fr. 2.20 le kg.
Il cartons a chapeaux , sacs d'école, serviettes, jj|| Bon TILSIT à fr. 2.20 1
UHI etc, etc. ! fi 2.40 le kg. par pièce.

-___ CONCHES k fr. 2.50 1

Op. mitr. moni. IV/7' Lw. "°" "* ̂ p
™ 'ui

bien apprécie, visitez le jj |  Vous trouvez : (prix à par
Magasti, de Sellerie 11 tir de 5 k8 ) >  viande hàch*|! Fr. 1.30 le kg. ; viande 9Articles de voyage j j  morceaux Fr. 1.40—OJ

et Maroquinerie fine II morceaux choisis Fr. 2.-
II bouilli à saler Fr. 0.90 (

E. I li  Titil li *Ì? FILS |lf l'\ì' Lard blanc, boyaffl
Il salés, demi-pori payf I

qui , cette année, est des inieux achalandé dans | | partir de 5 kg.

ORDRE à tous les tireurs de la Cp. qui , lors « j  f"\T TT3*Ti>

• 

de leurs tirs obligatoires de 1938, ont obtenu ^^ ¦L^v-'*—* Xl/JX
la mention federale , d'envoyer par le prochai n à des conditions avanl
courrier, leur livret de tir au Gap. BROQUET geuses un bon PIANO.
MARC , Cdt. Comp. mitr . mont. IV/7 Lw.. Zìi- S'adresser sous P 5891
rich 2, Schunvies 5. Publicitas, Sion .

Buanderies
Potagers

garnis

Calorifères
en tous genrea

Tuyaux de fumèe

l Pfefferlé $ Cie Sion
Journal et Feuille d'Avis du Valais, Tel. 2.14

oco/af au lait onctueux de la Gruy ère,
<rrè d'une rafratchissante crème d'amondes.
c h o c o l a t  q u e  t ou t  le m o n d e  a l m e

de et vous serez sauvé.
Manoeuvrez de facon à le persuader J

les souffrances subies par vous vous onf i
sagi.

On va vous remetre un uniforme. Qu'
que soit votre répugnance à vous en i*
tir , n'hósdtez pas.

Demain au plus tard vous serez libre.
I. S.

P.-S. — Détruisez ce papier dès que vo
l'aurez lu. »

Cette dernière recomin#fndation d'In
Staub — car ce billet ne pouvait éma»

que d elle — me fit sourire. Elle la peigi
tout enlière : Mystère et discrétion.

Quoi qu 'il en soit j 'étais loin de ni 'ut'
dre de -̂ a part à une pareille marque d
térét , la célèbre espionne n 'ayant p:i-s PJ
habitude de sauver ceux de ses adversW
qui se trouvaient dans le pétrin.

Il est vrai que, à la rigueur, cte alffl
pouvait lui avoir été dietée par la crai!
de me voir entrer au service de la Tcbék8'
qui m'aurait permis, tout en ime venfp8

d'elle, Irma Staub, pour le tour pendableqi1'
m'avait joué, de faire un mal incalcul«W«
l'Allemagne.

L'essentiel pour moi était de m'evader ft |c
prix de cet antre infernal, je décidai de sui^
a la lettre les instructions qu'elle venali
me faire parvenir.

M'approchant du radiateur, je mis le '
au billet. Quand il fut réduit en cendres,
pris le paquet et, l'ayant ouvert, j'y trou
un uniforme compiei d'officier supérieur '
troupes à la disposition de la Tchéka.

Rien n'y manquait. pas mème les b°'
munies d'éperons.

(à <«'"




